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CCM ÉMILE MASSÉ-RADIO SHACK-LA SOURCE 

1221, 1223, 1225 Rue Du Pont, Marieville 

 
 

 

PROPRIÉTAIRES (résumé) 

 

Louis Taché, Shérif, saisie contre Alexandre Viens, marchand, vend à l’enchère à Amable Lamothe, 

commis marchand 

Emplacement de 4 arpents de terre en superficie, avec maison, grange et autres bâtisses 

BPD 03-06-1871 #7865 

 

Amable Lamothe, décédé, cultivateur et commerçant, vend à Louis Dussault, boucher 

Lot #137, 4 arpents avec maison, grange et autres bâtisses 

BPD 25-04-1882  #15682 

 

Louis Dussault, boucher, vend à Trefflé Bousquet 

Lot #137 et partie du lot #135, avec maison, grange, étable, boucherie 

BPD 11-10-1890  #20716  

 

*************** 

 

Trefflé Bousquet, boucher, vend à Auguste Monast, boucher 

Lot #137 une grande partie, partie du lot #138 et partie lot #135  

BPD 27-04-1891 #21126 

 

Auguste Monast, boucher, vend à Stanislas Duclos, hôtelier, entrepreneur et commerçant,  

Lot #137 une grande partie, 400’ de longueur sur la rue Du Pont à partir de la rue St-Joseph. Le vendeur se 

réserve le droit de passage à pieds ou par voiture pour atteindre l’abattoir situé à l’extrémité d’iceluy, et 

pour faire passer les animaux pour la boucherie.  

BPD 30-03-1903 #28717 

 

 

 

Sur un plan d’incendie de BAnQ de 1906, on 

voit bien la maison sur cet emplacement.  
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Dérilda Dextraze, d’Iberville veuve de Stanislas Duclos, hôtelier de Marieville, et de Léon Bernier, médecin 

de Roxton Falls,  vend à Napoléon Rainville, cultivateur de Notre-Dame-de-Bonsecours,  

Lot #137-12 seulement, avec maison et autres bâtisses  

BPD 30-05-1916 #39507 

 

Vincent et Albert Lamarre, comptables de Montréal syndics de la faillite de Napoléon Rainville,  

vendent à Léo Rainville 

BPD 25-06-1934  #54813  

  

Léo Rainville vend à Albion Parent 

BPD 06-11-1935 #56105  

 

Albion Parent, épicier époux d’Anna Lavoie, vend à Émile Massé, mécanicien 

Lot #137-12, avec maison et hangar, exluant comptoirs, tablettes, fixtures de magasin d’épicerie tenu au 

1er étage; une locataire madame Ferdinand Parent, mère d’Albion. Notons qu’Albion ouvrira une épicerie 

sur la rue Du Pont à l’angle de la rue St-Joseph du côté Sud-Est, tenue par sa veuve par la suite (je me 

souviens qu’enfant j’allais faire des courses pour ma mère chez madame Parent qui est devenue madame 

Benoit suite à son 2e mariage en 1954).  

BPD 21-04-1944 #63713 

 

Émile Massé, époux d’Irène Bernier, vend à André Pinsonneault, époux de Lucie Desjardins 

Lot #137-12 et partie de #137-13 et #199, avec maison, garage, remise, etc. 

BPD 27-08-1981 #157719 

 

 

 

  
Commerce CCM d’Émile Massé, rue Du Pont 
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ÉMILE MASSÉ 

1911 – 2000 

 

 
Émile Massé 

 

Émile Massé, fils de Stanislas Massé et de Régina Cadieux, voit le jour à Saint-Mathias le 18 mars 1911. 

 

À Marieville le 7 octobre 1939, il épouse Irène Bernier, fille de Jean-Baptiste Bernier et d’Eugénie 

Blanchette. Le couple voit naître 5 enfants, dont 1 garçon (Norbert) et 3 filles (Huguette, Louise et Diane) 

qui atteindront l’âge adulte, Yves étant décédé en bas âge.  

 

Lors de son mariage, en 1939, il est dit mécanicien. Nous savons qu’il était mécanicien de machines à 

coudre pour le compte de la compagnie Knitters Ltd. Il poursuit son métier dans son propre commerce 

aménagé dans la bâtisse achetée en 1944 d’Albion Parent, qui y tenait une épicerie. Monsieur Massé 

devient marchand machines à coudre, machines à laver, bicyclettes, patins et différents autres articles de 

sport. Très habile et créatif, il offre des services de réparations générales et de soudure. Il aime réaliser des 

projets dans différents domaines. Il exploite ce commerce pendant 37 ans, soit de 1944 à 1981.   

 

  
Knitters Ltd. 1942 (partie de la photo) Créatif et bricoleur habile 
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Ceux qui ont connu Émile Massé se souviennent bien de l’homme sociable, sympathique et attachant qui 

réparait tout avec le sourire et faisait de courts spectacles de magie, un intérêt développé dans sa jeunesse 

suite à une rencontre avec un monsieur Théberge. Il détenait d’ailleurs de vastes connaissances suite à 

plusieurs années d’études dans le domaine des arts et sciences occultes.  

 

Il décède à l’Hôpital du Haut-Richelieu de Saint-Jean-sur-Richelieu le 20 janvier 2000 à 88 ans. 

 

 

 
 

Émile Massé, toujours souriant Cimetière catholique de Marieville 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Sources :   

• BMS 2000  

• Généalogie Québec, Fonds Drouin, actes numérisés, nécrologie – cimetières 

• Ancestry.ca, recensements et listes d’électeurs 

• Bureau de la publicité des droits (BPD)  

• Société d’histoire de la seigneurie de Monnoir, archives, photographies 


